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Shérazade

Détester les brocolis, car mauvais goût ils ont
Respirer ce monde pollué par les voitures et les camions
Regarder la télé après avoir travaillé 
Danser et danser encore pour vider ses pensées
Manger des gâteaux et barres chocolatées après avoir bu du jus de 
fruit
Elle aime le bleu du ciel car elle aimerait voler dans un avion d’abord 
et peut-être après de ses propres ailes
Après avoir effectué sa danse, elle oublie ce monde bruyant.
Elle se sent petite mais elle ne désespère pas : elle mange sa soupe 
et grandira.

Mewen

Il a les pieds ici et la tête aux États-Unis
Il rêve d’y aller, de forger sa personnalité
Rencontrer des gens, rester allongé sur la plage,
Admirer la beauté de la mer et ses mille facettes,
Même s’il a l’esprit ailleurs, ses pieds sont ici,
Sur un vélo pour être précis,
Parfois la vitesse le fait chuter, dégringoler, le nez dans les pieds
Mais il se dit qu’il doit remonter, remonter le sentier pour atteindre 
l’arrivée.

Anaïs

Elle aime la grandeur du monde
Le bleu immense de l’océan
Le noir des lointaines galaxies infinies
Elle aime la vaste Amérique
Elle n’est pas hystérique, ni gothique
Tic tic
Pouf c’est magique, elle est fantastique
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Ange

Dans son monde, ce qui importe, c’est …
aimer les autres
manger du poulet 
et s’entraider.
Un jour il visitera New-York
et sa statue de la liberté.
Avec le Prince et la Walkyrie, 
il passe le temps
Les perruches et leurs cris seront bannis de sa vie
de même que les boules de pétanque trop lourdes,
c’est pas du sport, pas assez d’effort
Mais le foot, lui, est admis
C’est son sport, un sport où l’on transpire, on se défoule
en songeant aux joueurs du Real et de l’OM

Lola

Le monde est positif, comme négatif.
Sa mère est le reflet de sa beauté.
Les Pyrénées l’été sont ses paysages adorés
Le blanc symbolise l’ange et la pureté incarnée
Le jaune est la couleur de ses cheveux dorés.
Son prénom rime avec mascara
et ça tombe bien, elle veut devenir maquilleuse
Son regard aigue-marine reflète un ciel dégagé
Et sa chevelure est comparable à une opale de feu.
Elle ne porte que des slims, est toujours féminine. 
Son nom est Lola.
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Roxane

Pour fabriquer une Roxane
Tout d’abord, créez un monde joyeux, plein de choses, de personnes 
à découvrir, un monde qui réserve des surprises insoupçonnables.
Dans ce monde vide, créez une île montagneuse, maritime pour la 
loger, la Corse.
Créez ensuite les États-Unis pour qu’elle puisse voyager
Rendez ce monde chaud et ensoleillé.
Afin de l’accompagner, créez-lui des amis, sincères, pas trop arrogants 
et qui la soutiennent vraiment.
Ils doivent être divers et variés mais le basket ils doivent aimer.
Ensuite, dans ce monde à moitié vide, créez des animaux, petits, mi-
gnons, beaux, gentils, félins.
Enfin, dans ce monde nouveau né, façonnez, dans de l’argile mouillé, 
un éclat de cheveux châtains, coiffés et décoiffés par une main.
Ajoutez un sourire éternel, assez lumineux pour éclairer les recoins 
les plus sombres de l’âme, puis un soupçon de bonté, des litres de 
sociabilité.
Invitez la susceptibilité et la joie de vivre à venir se tremper dans ce 
mélange ébouillanté.
Mélangez avec la gentillesse incarnée, saupoudrez avec parcimonie 
un soupçon de poésie
Vous obtiendrez une jeune fille qui a toujours la banane et qui s’ap-
pelle Roxane.

Florian

Le monde est magnifiquement petit 
comme Florian
Il met son lait avant ses céréales
et ne dit pas chocolatine, mais pain au chocolat
Il préfère DC Comics à Marvel 
toujours chaussé de ses Adidas taille 43
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Simon

Le monde est joli, mystérieux, étrange, il nous cache des choses, il a 
ses petits secrets.
Tout comme Simon.
Avec ses yeux bleus, ses cheveux plutôt courts, et son air rigolo qui 
rend les gens joyeux.
Le monde a besoin d’êtres comme lui
Pour pouvoir rester en vie.
New-York, il rêve de cette ville pour pouvoir trouver son idylle,
même s’il a déjà un aperçu de la ville quand il mange des hambur-
gers, son plat préféré.
Dessiner des paysages et des objets, telle est sa passion.
Cependant vous ne le verrez jamais dessiner son réveil
car il aime faire la grasse matinée le week-end.
Dans mon dernier souvenir, architecte, il rêve de devenir.
Ses quatre petits poissons qui n’ont pas de nom nagent dans un 
aquarium rond, uniquement dans sa maison car ils ne l’accompagnent 
jamais en vacances, ils vont chez les grands parents.
Le foot est son sport depuis six années maintenant, six à huit heures 
par semaine, ce n’est pas rien quand même.
Jaune et vert sont ses couleurs, symboles de son club préféré, le FC 
Nantes.
Mais il aime aussi le bleu de la mer, le bleu turquoise.
Chaussures Adidas pour la ville, Nike pour le sport : c’est toute une 
organisation !
Lire, pour lui, il y a pire.
Il ne tolère pas que les gens mentent ou se la racontent.
Ce qu’il aime, c’est les gens vrais.
Son anniversaire approche à grand pas, il sera en vacances.
D’ailleurs, il part en voyage à Lisbonne rencontrer les Lisbonnins ou 
Lisboètes.
Margaux est sa sœur qu’il aime de tout son cœur.
Voilà tout ce qu’il fallait connaître de lui pour devenir son ami.
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Antoine

Le monde est lâche, ressent Antoine. 
Écrire de ses mains l’onirisme et le mystère de l’existence.
Les films transcendants vus par ses yeux, d’une simple scène, lui font 
oublier le monde et il s’envole jusqu’aux songes.
Le livre Fahrenheit 451 lui rappelle notre monde où règne une dicta-
ture mais où l’espoir n’est pas absent. 
Il aime le mercredi, jour de Mercure, dieu de la vitesse, mais aussi 
nom donné à un poison.
S’il faisait de chaque jour un mercredi, le monde serait-il meilleur ? 


